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vendredi  5 mars Aumônerie : date limite 
d’inscription au FRAT  

Nuit  6/7 mars Aumônerie : Nuit de prière  
animation de la messe de 9h30   

samedi 6 mars 
(voir page 3) 

ACE: Journée de  
« bienvenue au club » 

dimanche 7 mars Messe des familles : 11h 

dimanche 7 mars   Musique d’Ukraine 
Concert : voir page 4 

mercredi 10 mars Conseil Pastoral 

jeudi  11 mars Réunion M.C.R. à 15h 

jeudi  11 mars Groupe biblique :16h15  

samedi 13 mars Confirmands  
rencontre à Montmartre  

lundi  15 mars 
au 65, rue de la Glacière 

(Guides de France) 

Soirée CCFD : 20h30 
Rencontre avec un parte-
naire du Mozambique. 

vendredi 19 mars 
 

C.C.F.D. : 18h30 ou 20h 
Réunion de préparation au 

Défi Terre d’Avenir du 27/03 

samedi 20 mars 
au 19, rue des Tanneries 

Conf. St Vincent de Paul 
Repas de Fraternité à 12h 

lundi 22 mars Rencontre café à 14h. 

WE 27/28 mars DEFI : Terre d’avenir  et 
Journée CCFD (voir p. 4) 

dim. 28 mars Concert de Carême  
(voir encadré ci-contre) 

mardi 30 mars  Préparation au baptême 
rencontre à 20h30 

mercredi 31 mars  Catéchisme :  
CE1, CE2, CM1,CM2 
Temps fort : 10h à 16h 

N ous sommes entrés depuis mer-
credi dernier dans le temps du 

Carême.  
Mais il faut bien reconnaître que si, 
globalement, nous savons que ces 40 
jours nous préparent à vivre la Se-
maine Sainte et la fête de la Résur-
rection dans la nuit de Pâques, la 
signification quotidienne de ces cinq 
semaines nous échappe parfois un 
peu. 
 

En ce début du 21ème siècle, notre vie 
n’est plus marquée par le lent rythme 
agraire. Nous vivons en ville – et 
quelle ville ! –   avec des horaires de 
plus en plus variés, décalés, des pré-
occupations multiples.  
Nous sommes amenés à vivre la ren-
contre avec d’autres cultures, d’au-
tres civilisations et religions. Nos 
choix de vie, aussi légitimes soient-
ils, ne peuvent plus prétendre à l’uni-
versalité…  
Alors, le Carême ?…  
Efforts sur soi-même… certes mais 
dans quel but ? Pour quel résultat ?  
Nous devinons bien que les réponses 
à ces questions seront multiples, di-
verses et partielles. 
Mais toutes ces réponses devront 
s’ordonner autour d’un même axe. Il 
s’agira, pendant ces jours qui vien-
nent, de chercher à recentrer notre 
vie – toute notre vie, dans toutes ses 
dimensions – sur Dieu, révélé pleine-
ment en Jésus Christ et vivant  par 
son Esprit dans son Église et dans le 
cœur des Hommes de Bonne Volonté 

comme l’affirmait il y a quelques 
décennies le Concile Vatican II. 
 

Pour cela, nous aurons besoin les uns 
des autres. La vie chrétienne n’est 
pas l’addition de démarches indivi-
duelles et héroïques. Elle est plus 
sûrement écoute d’un appel que Dieu 
nous adresse à chacun et auquel, en 
frères, nous cherchons à répondre. 
Différents rendez-vous nous sont 
proposés. Chacun pourra y trouver 
de quoi l’aider dans ce temps de res-
sourcement et de prière, à son 
rythme et en fonction du temps qu’il 
pourra dégager pour cela. 
 
LES RENDEZ-VOUS 
 

JEUDI 4 MARS, de 19h30 à 20h30. 
Une heure pour partager et prier au-
tour du récit des tentations (Evangile 
du 1er dimanche de Carême). 
 

SAMEDI 13 MARS, à 18h30. 
Célébration communautaire de la 
Réconciliation, avec possibilité de 
recevoir personnellement ce sacre-
ment (attention, la messe du samedi 
soir sera supprimée et remplacée 
par cette célébration). 
 

LUNDI 15 MARS, à 20h30. 
Soirée organisée par le Comité Ca-
tholique contre la Faim et pour le 
Développement (CCFD), 65 rue de 
la Glacière. 
 

JEUDI 25 MARS, de 19h30 à 20h30. 
Une heure pour partager et prier au-
tour de l’Évangile du 4ème dimanche 
ou du 5ème dimanche de Carême. 
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les mercredis 10, 17, 24, 31 mars,  
les jeunes de l’aumônerie vous invitent  

à la messe de 7h00 suivi du petit déjeuner. 



page 2 �

Une année Madeleine Delbrêl 
L’une des plus grandes mystiques du XXe siècle (Cardinal Martini)                         par Claude DINNAT 

L e centenaire de sa naissance - 24 
octobre 2004 – mérite bien d’être 

célébré, tant est actuel son témoignage 
de vie évangélique en milieu défavori-
sé et déchristianisé, à Ivry- sur-Seine. 
En outre, ses écrits, jugés d’avant-
garde à son époque, sont provocateurs 
pour notre foi en ce début de XXIe 
siècle. 

  Athée jusqu’à l’âge de 20 ans, elle 
est en quête de vérité jusqu’à ce que 
Dieu fasse irruption dans sa vie : elle 
va être « éblouie par Dieu » et elle le 
restera. Qui dit éblouissement dit aussi 
aveuglement : la foi vive fait passer 
par des ténèbres et oblige à se laisser 
guider par un Autre. 
« L’amour de Dieu met notre cœur  à 
rude épreuve pour que ce cœur de-
vienne capable de cet amour, il faut 
que notre cœur soit sans cesse conver-
ti par le Christ » écrit-elle à une amie. 
Une certitude s’impose à elle : faire 
connaître et aimer ce Dieu qui l’a 
éblouie, mais comment ? Avec deux 
compagnes, elle décide de « vivre au 
coude à coude avec les pauvres et les 
incroyants ». 
En 1933, la petite communauté s’ins-
talle à Ivry pour vivre ensemble l’É-
vangile. Assistante sociale, Madeleine 
est chargée par le maire communiste 
du service social du canton et ce jus-
qu’en 1945. Alors, elle se consacrera à 
l’équipe de ses quinze compagnes, au 
11 rue Raspail, devenu lieu d’accueil 
et d’écoute pour beaucoup de gens. 
Elle y restera jusqu’à sa mort, surve-
nue le 13 octobre 1964. 

Voici le portrait qu’en fait Jacques 
Loew, qui l’a bien connue : 
« Madeleine est une femme libre, libre 
de la liberté même de Dieu. Elle est 
une chrétienne laïque, n’ayant pour 
titre que son baptême ; à ce titre, elle 
déclare son droit et son devoir d’ai-
mer Dieu publiquement et de lui ap-
partenir autant qu’un être humain  
peut pouvoir appartenir à celui qu’il 
aime ». 
« Madeleine était l’Évangile, elle n’a 
jamais démenti sa ligne de conduite ; 
elle a toujours été avec nous d’une 
totale loyauté » témoigne un ancien 
député-maire lors de ses obsèques. 

De santé fragile, elle ne se ménageait 
pas : écrits, voyages, conférences, 
combats pour la justice et le respect de 
l’homme lui fournissent autant d’oc-
casions pour faire connaître Dieu. Elle 
est liée aux débats de l’Église : Mis-
sion de France, Prêtres ouvriers, non 
sans souffrance. C’est à sa table de 
travail qu’on la trouvera sans vie. 

Après ce survol de sa vie, essayons 
d’entrer dans le mystère d’une foi si 
vive et si active. 

L’abbé Lorenzo, rencontré à l’église 
St-Dominique, sa paroisse parisienne, 
va guider ses premiers pas dans la vie 
chrétienne : « Il a, pour moi, fait ex-
ploser l’Évangile ! » dit-elle. 

 Dans l’Évangile, elle veut scruter la 
pensée du Christ : « Lire l’Évangile 
comme on mange du pain » conseille-
t-elle. « La Parole de Dieu, sa ten-
dance vivante, elle est de se faire 
chair en nous. Ainsi habités par elle, 
nous devenons aptes à être mission-
naires ». « L’Évangile est le Verbe de 
Dieu fait vie humaine, contemplée et 
racontée ».  
Ainsi compris, c’est un feu qui ne de-
mande qu’à se propager. De surcroît, 
Madeleine Delbrêl  y t rouve 
« comment vivre pour contempler, 
vivre pour adorer et vivre en ado-
rant ». 
Elle dénonce toute attitude timorée, 
tout immobilisme, et se situe sur la 
voie de l’audace apostolique. 

Dans un élan missionnaire, elle 
écrit : « La mission, c’est le contact de 
l’amour de Dieu et du refus du 
monde ; le chrétien est traversé par 
l’un et par l’autre qui se rencontrent 
en lui ; il ne peut pas ne pas en souf-
frir comme d’une tentation vivante…. 
C’est l’heure de faire appel à Dieu ». 
Aussi insiste-t-elle beaucoup sur l’im-
portance de la prière : « La prière, 
c’est quelque chose de vital, comme 
manger, boire, travailler… c’est la 
fine pointe de notre amour de puiser, 
par la prière, la vie de Dieu pour le 
monde ». Elle remarque : « Prier pour 
de bon, ce n’est pas se reposer sur un 
livre ou penser vaguement à Dieu. 
Prier, c’est un travail immense, rude, 

qui met en chantier tout nous-même ». 
« Une vie séculière qui ne prie pas 
n’est pas à Dieu ». 

Voilà qui nous interroge et qui inter-
roge l’Église, parce que l’Église, c’est 
nous ! C’est elle, donc nous, qui allons 
sauver le monde. 
 « À son Église, Dieu a promis l’évan-
gélisation des pauvres, celle des extré-
mités de la terre, même si elles sont 
aujourd’hui de l’autre côté de la 
rue ». 
Malheureusement, « nous ne savons 
pas toujours nous souvenir que le 
Mystère du Christ est le Mystère de 
l’Église et que, jusqu’à la fin des 
temps, il sera le Sauveur humilié, ca-
mouflé sous des hommes limités et 
pécheurs, et que c’est en eux qu’il 
nous faudra le reconnaître ». 
« Il nous faut aimer l’Église, le 
Christ-Église ! ».  

.Sur ce chemin, nous rencontrons la 
Croix, la Souffrance : « Sauver le 
monde, ce n’est pas lui donner le bon-
heur. C’est lui donner le sens de sa 
peine et une joie que nul ne peut lui 
ravir. C’est dans le Christ crucifié que 
le monde est sauvé en puissance, et 
c’est à un monde souffrant, et qui le 
restera, que nous avons à donner la 
joie du Christ ». 

Enfin, elle insiste sur la nécessité du 
Silence pour vivre en vérité cette vie 
évangélique. Comment le trouver ? 
Madeleine nous laisse le soin de ré-
pondre, elle se contente de dire ce 
qu’est « faire silence » : 
« Faire silence, c’est écouter Dieu…
partout où il exprime sa volonté ». 
« Ce n’est pas une évasion, mais ras-
semblement de nous-même au creux 
de Dieu ». 
Nous voilà avertis : « le silence, c’est 
toujours écouter ». 

Voici esquissée, à grands traits, la 
pensée de Madeleine Delbrêl. Il est un 
aspect de sa personnalité qui n’a pas 
été évoqué ici : c’est son humour !  

Un conseil : lisez Alcide*, guide sim-
ple pour simples chrétiens. 
Madeleine Farkas 

*Alcide, Madeleine Delbrêl, Seuil, 
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� Nous leur avons dit adieu au mois de février à Ste Rosalie :   
Jeanne  CAZAUX, Pierre HENRY, Pierre ROCCA 

l’ ACE                                                             par Yves Le Corre 

L ’Action Catholique des En-
fants (ACE) existe depuis 

1936. Pour les anciens, « Cœurs 
Vaillants » et « Âmes Vaillan-
tes », de « Perlinpinpin », de 
« Fripounet et Marisette », évo-
quent certainement beaucoup de 
souvenirs…  
Mais aujourd’hui, nous parlons 
de « Perlin » (6-8 ans), de 
« Fripounet » (8-11 ans) et de 
« Triolo » (11-15 ans). 
Mouvement d’Église, l’ACE est 
reconnue par l’Épiscopat Fran-
çais.  
Au plan légal, l’ACE est une as-
sociation d’éducation populaire 
agréée par les ministères de l’É-
ducation Nationale et de la Jeu-
nesse et celui des Sports. 
 
L’ACE fédère 50.000 enfants de 
5 à 15 ans, et 10.000 anima-
teurs. Ils se retrouvent en 
« clubs » ou « équipes » de 4 à 9 
enfants avec un ou deux respon-
sables animateurs, et ce de fa-
çon régulière. 
 
L’ACE prend le parti des enfants 
qui sont à même de donner leur 
avis, de choisir, et d’agir…  
 

L’ACE désire que chacun de-
vienne un être autonome, libre et 
heureux.  
 

Le projet de l’ACE vise à déve-
lopper la créativité, la confiance, 
responsabilité et l’autonomie. Il 
permet de vivre en acte des va-
leurs humaines (tolérance, soli-
darité, partage, fraternité) à la 
suite de Jésus Christ. Par ce pro-
jet, l’ACE témoigne que Jésus 
Christ est source de vie, que Jé-
sus est chemin vers un Dieu qui 
fait grandir en humanité.  
 

L’ACE aspire aussi à éduquer au 
civisme et à la citoyenneté dans 
l’esprit de la Convention Interna-
tionale des Droits de l’Enfant. 
 

Dans les rencontres régulières 

de clubs ou les rassemblements, 
les enfants évoquent ce qui fait 
leurs vies : école, famille, quar-
tier… Par le jeu, par les discus-
sions et avec l’aide des outils de 
l’ACE (revues, campagne d’an-
née, rencontres…). Ils essaient 
de mieux comprendre et de don-
ner sens à ce qu’ils vivent. 
Avec leurs animateurs, les en-
fants vivent une démarche de 
relecture et d’action collective 
pour grandir avec les autres. 
L’enfant ou le jeune apprécie un 
lieu d’expression, d’expérimenta-
tion, de dialogue et de créativité : 
c’est le sens du « faire club ». 
 

L’ACE à Paris, rejoint 150 en-
fants et une trentaine de respon-
sables-animateurs et accompa-
gnateurs. Elle est présente dans 
cinq arrondissements : XXème, 
XIXème, XVIIIème, XVème, et 
XIIIème. Dans le XIIIème, il s’agit 
des 3 clubs de Notre Dame de la 
Gare (20 enfants, 6 responsa-
bles), des 3 clubs de Sainte 
Anne (15 enfants, 4 responsa-
bles).  
 

Pour faire vivre les projets des 
enfants du quartier, l’ACE sou-
haite être présente à Sainte Ro-
salie. 
 

Le Père Patrick Souêtre et Yves 
Le Corre recherchent des res-
ponsables pour s’engager avec 
les enfants dans les clubs.  
 

Devenir Responsable de club, 
c’est : Avoir entre 17 et 77 ans, 

Proposer le projet ACE, Faire 
vivre les projets des enfants, 
Développer ses compétences 
d’animation. 
 

Mais nous recherchons aussi 
d e s  p e r s o n n e s  p o u r 
accompagner ces responsables, 
ou pour parrainer un club… 

 
 
     Calendrier des activités : 

 

�  
Samedi 6 Mars 2004. 

Après Midi ACE 
 

Bienvenue au Club 
14h - 16h avec goûter. 

Ste Rosalie. 
 
 

�  

Samedi 27 Mars 2004. 
 

TERRE D’AVENIR 
 

Défi CCFD 
13h30 - 18h00 

Ste Rosalie 
 
 
 

 
 
 

 
ACE Ste Rosalie 
01.43.31.36.83. 

vendredi 17h - 19h 
 

ACE Paris 
80 rue de l’Ourcq 
01.53.35.01.20. 
mercredi 9h 12h 

jeudi 14h 17h 
 

Yves LE CORRE 
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N’hésitez pas à nous proposer des articles…Adressez-vous à l’accueil pour tout renseignement ou téléphonez  au 01 43 31 36 83 

MUSIQUE TRADITIONNELLE D’ UKRAINE 
ŒUVRES CLASSIQUES ET CHANTS SACRES  

 

  Youri FEDOROV Bayan  
   Ludmila FEDOROV Chant soprano et bandoura  

Solistes du Philharmonique de KIEV 
 

Dimanche 7 Mars 2004  
à 16 heures  

EGLISE  SAINTE - ROSALIE 
 

Entrée Libre 

DEFI TERRE D’AVENIR 
 

samedi 27 mars 2004 à partir de 13h30  
Pour les enfants et les jeunes, grand 

rassemblement à Sainte Rosalie. 
 

dimanche 28 mars 2004  
                     Journée de prières et de solidarité  

                   pour les projets du CCFD  
              (Comité Catholique Contre la Faim et pour le Développement) 

 

Pour préparer ce DEFI, nous vous invitons à Sainte Rosalie 
le vendredi 19 mars à 18h30 ou 20h . 

 

Pour tous renseignements ,  
téléphonez à Odile au  01 4565 4078 ou au 06 6155 6336 
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OUVERTURE   
DE L’EGLISE 

—————–——— 

en semaine  
8h 20 à 12h 00 
15h 00 à 19h 00 

 
le dimanche 

8h30 à 12h 00 

MESSES 
samedi :18h30 

 

dimanche :        
9h30 et 11h00 

 
du mardi au vendredi : 

8h30 

SECRETARIAT 
——————— 

du lundi au vendredi 
8h30 -12h  

(mercredi jusqu’à 11h30 )              
 

ACCUEIL 
——————— 

du lundi au samedi 
10h -12h  

et 16h30 - 18h30  

ACCUEIL des 
PRETRES 

——————— 

 
Père P. SOUÊTRE 

sur Rendez-Vous  
au 01 43 31 36 83 

 

 
Père P. NAULLEAU 

samedi 10h00 - 12h00 

AUMONERIE  
———————  

tél : 01 47 07 46 21 
 

PERMANENCES 
 mardi : 17h –19h 

mercredi :à partir de 14h30 
jeudi : 16h30 –19h 
vendredi : 16h –20h 
samedi : 10h –12h 

(sauf  vacances scolaires) 
 

�������
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L ors de notre précédente visite 
à Medellin en juillet 2002, la 

situation dans le quartier de notre 
centre nutritionnel, « Bello 
Oriente », était extrêmement ten-
due en raison d’un conflit entre 
guérilla et paramilitaires. Cette 
année, tout était beaucoup plus 
calme… 
 

En effet, l’armée a installé une 
base à l’entrée du quartier et dé-
sormais la police patrouille quoti-
diennement. Néanmoins, la phy-
sionomie de « Bello Oriente » a 
bien changé. Suite aux combats 
de l’année dernière, de nombreu-
ses familles ont fui et abandonné 
leur habitation… Où de nou-
veaux arrivants sont venus s’ins-
taller. 
 

C’est pourquoi la quasi-totalité 
des enfants de notre centre nutri-
tionnel a changé. Si cela peut 
sembler triste et décourageant, 
c’est néanmoins un nouveau dé-
part pour les bénévoles de l’as-

sociation sur place. Cette année, 
le défi pour le centre nutritionnel 
consiste a réellement impliquer 
et responsabiliser les parents 
des enfants accueillis. Résultat 
l’année prochaine… 
 

Le centre nutritionnel a encore 
été agrandi. Bien que toujours en 
chantier, il accueille encore 50 
enfants quotidiennement, en 
deux fois (matin et après-midi). 
Désormais, Arnulfo, avec qui 
nous avions monté ce projet à 
« Bello Oriente », encadre les 
enfants. En effet, Beatriz a trouvé 
un travail à plein temps rémunéré 
dans l’école du quartier. Marina 
demeure la responsable finan-
cière et notre correspondante sur 
place, mais elle ne monte plus à 
« Bello Oriente ». 
 

Alba est toujours fidèle au poste ! 
Les enfants adorent sa cuisine ! 
Et il y a toujours un réel effort 
pour varier l’alimentation des en-
fants. 

�������
Visite du centre nutritionnel en août 2003 de l’association  

« Avec les enfants de Medellin » 
 

Le moment est venu :  
virez de bord, 

désarçonnez votre cœur,  
qu’il fasse la culbute,  

prenez une autre tournure  
et revenez vers moi ! 

 
Plantez là 

vos tables bien garnies 
et tout ce qui obsède 

votre esprit. 
Regardez ceux qui pleurent 

et ceux qui n’ont plus  
le goût de vivre  
à cause du deuil  
qui les a cassés. 

 
Jetez vos apparences,  

elles ne trompent personne : 
le fard a-t-il jamais 
caché les rides ? 

Et puis, vous êtes beaux 
tels que vous êtes, 

Je le sais, 
car je vous connais 

depuis l’origine. 
 

Charles SINGER 


